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LE PETIT NICOLAS
Un film de Laurent Tirard (2009)
D’après l’œuvre de René Goscinny et Jean-Jacques Sempé.

Avec Valérie Lemercier, Kad Merad, Sandrine Kiberlain, François-Xavier Demaison, Michel Duchaussoy, Daniel Prévost,

Michel Galabru, Anémone, François Damiens, Louise Bourgoin.
Moi, c’est Nicolas. J’ai huit ans, et j’aimerais bien vous raconter ma vie.

Il y a mes copains, il y a l’école, et il y a ceux que j’aime le plus au monde : Maman et Papa.

Ma vie, elle est chouette, et je veux surtout pas qu’elle change...
LA COMÉDIE FAMILIALE ÉVÉNEMENT DE L’ANNÉE !

Le Petit Nicolas est adapté de l’œuvre de Goscinny et Sempé qui a enchanté des générations de lecteurs. Drôle et tendre, cette comédie brillante est portée par un casting inoubliable : Valérie Lemercier, Kad Merad, Sandrine Kiberlain, François-Xavier Demaison... entourés d’une bande de gamins irrésistibles.

Sur des dialogues co-écrits par Alain Chabat, Laurent Tirard et Grégoire Vigneron, Le Petit Nicolas nous invite à retrouver l’enfant que nous sommes ou que nous avons été dans un voyage en Enfance qui ravira toute la famille.

Plus grand succès en salles de 2009 pour un film français, avec plus de 5,4 millions de spectateurs,

servi par des éditions riches aux passionnants compléments,

LE PETIT NICOLAS est l’événement vidéo de 2010 !
EN DOUBLE DVD, BLU-RAY & BOÎTE A TRESORS

LE 3 FEVRIER 2010
Matériel promotionnel disponible sur demande - Images et visuels disponibles dans l’Espace Pro via www.wildside.fr
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- Edition Prestige 2 DVD -

CARACTERISTIQUES TECHNIQUES DVD

Format Image : 1.85, 16/9e comp. 4/3 - Format son : Français DTS 5.1 & Dolby Digital 2.0 - Sous-titres : Français pour Sourds et Malentendants, Audio Description pour Aveugles et Malvoyants - Durée : 1h28
COMPLEMENTS DVD
> DVD 1 : 
- commentaire audio des enfants
> DVD 2 : 

- Making-of (34’)
- Histoire du Petit Nicolas (52’) : un documentaire complet  et passionnant sur le Petit Nicolas
- Le Petit Nicolas (22’) : la 1ère adaptation TV du Petit Nicolas, 1964
- Ils ont suivi le Petit Nicolas: l’aventure, du casting à la sortie du film (30’)
- L’avant-première du film au Grand Rex (15’)
- 2 histoires audio du Petit Nicolas lues par René Goscinny (14’)
- Les bêtises des adultes (8’)
- Entretien avec les acteurs du film (13’)
- Clip de Renan Luce : « On n’est pas à une bêtise près » (2’)
- Galerie photos du tournage
- Scène coupée
- Teaser « Le Petit Nicolas, c’est moi »
- Galerie : Le Petit Nicolas à travers le monde
INCLUS : un livret exclusif avec la 1ère histoire du Petit Nicolas parue en 1959

Prix public indicatif : 19,99 Euros l’Edition Prestige 2 DVD
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- Blu-ray –
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- LA "BOITE A TRESORS" -
Inclus : le DVD du film offert !

CARACTERISTIQUES TECHNIQUES Blu-ray

Format Image : 1.85 – Résolution film : 1080 / 24p
Format son : Français DTS Master Audio 5.1

Sous-titres : Français pour Sourds et Malentendants, Audio Description pour Aveugles et Malvoyants - Durée : 1h31

COMPLEMENTS Blu-ray : 
Tous les compléments de l’édition 2 DVD, avec des compléments exclusifs supplémentaires : 

- commentaire audio des enfants en Picture in Picture
- Séquences inédites du making-of (58’)
- Bêtisier du tournage (17’)
- Le Petit Nicolas fait son max : l’émission d’Orange cinéma séries réunissant toute l’équipe du film (52’)
Disque DVD : Le film + commentaire audio des enfants

INCLUS : un livret exclusif avec la 1ère histoire du Petit Nicolas parue en 1959
Prix public indicatif : 29,99 Euros le Blu-ray

* l’Edition Prestige 2 DVD

* Le livre regroupant 8 des histoires du Petit Nicolas qui ont inspiré le film

* le CD édition spéciale de la bande originale du film, incluant la chanson "On n’est pas à une bêtise près” de Renan Luce

* Un jeu de 9 cartes postales du Petit Nicolas de Sempé et Goscinny

Prix public indicatif : 29,99 € la Boîte à trésors  

DES COMPLEMENTS PASSIONNANTS !
Les éditions DVD et Blu-ray du Petit Nicolas donnent d’abord la part belle à la fabrication du film lui-même et à la parole de ceux qui y ont contribué : on retrouve ainsi L’aventure Petit Nicolas, un long making-of plongeant dans les coulisses du film (complété par plus d’1 heure supplémentaire d’images inédites sur le Blu-ray), les jeunes acteurs jouant les enfants, qui se prêtent au commentaire du film avec enthousiasme et énergie, et une série d’entretiens avec les acteurs du film, où chacun revient autant sur l’aventure que sur sa propre enfance ! Les compléments sont également l’occasion de prolonger encore la vision du film pour entrer dans l’univers de ce héros intemporel si attachant, à travers le formidable documentaire Histoire du Petit Nicolas (52’), qui revient dans le détail sur sa genèse et plus de 50 ans de succès, incluant des images d’archives de René Goscinny et des entretiens avec Jean-Jacques Sempé, Anne Goscinny, Cabu ou Zep.

Ces éditions offrent aussi l’occasion de découvrir deux véritables pépites :

• “Le Petit Nicolas”, court-métrage de 22 minutes qui est la 1ère adaptation du Petit Nicolas, réalisée en 1964 pour la télévision par André Michel, dans laquelle on retrouve notamment Bernadette Laffont, Michael Lonsdale ou Pierre Tornade.

• Les 2 histoires du Petit Nicolas lues par René Goscinny (archives audio, 14 min).

Enfin, le DVD et le Blu-ray du Petit Nicolas n’oublient personne et proposent le sous-titrage pour Sourds & Malentendants,ainsi que l’Audio Description pour Aveugles et Malvoyants, afin que le film puisse profiter au plus large public possible.
RENCONTRE AVEC LAURENT TIRARD, scénariste et réalisateur
UN VERITABLE "MORCEAU D’ENFANCE"

Avec son côté très universel dans lequel chacun peut se retrouver, Le Petit Nicolas m’a renvoyé à ma propre enfance – même s’il ne s’agit pas des mêmes années. Il me faisait rire, mais avec une certaine nostalgie. J’aimais bien le second degré – un niveau pour les enfants, un niveau pour les plus grands.
On y trouve aussi une certaine poésie. La scène où Nicolas décide de quitter la maison la nuit avec son baluchon m’a parlé – j’ai moi-même projeté de le faire ! J’ai même parcouru quelques mètres ! Par la suite, elle est devenue une référence pour moi, et lorsque j’étais en colère, je menaçais de partir avec ma valise, et je reprenais le discours du Petit Nicolas : « Je reviendrai un jour avec des tas d’argent et tout le monde sera bien embêté ! ».
LES INTERPRETES

Le premier enjeu était bien évidemment le choix des enfants. Nous avons donc procédé à un casting très important et vu énormément d’enfants, dont beaucoup n’avaient encore jamais fait de cinéma. (…) J’avais peur de savoir s’ils seraient capables de jouer devant une caméra car j’avais choisi "une bouille", une personnalité, en faisant le pari qu’ils seraient réellement à l’aise sur un plateau.

Au final, je les trouve incroyables ! Ce sont des acteurs. La ressemblance physique de Maxime Godart avec le personnage était troublante. Sa détermination à être acteur également ! Chez Maxime, plus encore que chez les autres enfants, l’envie et le plaisir de jouer étaient formidables.

Nous avons écrit le personnage de la mère pour Valérie Lemercier, avec l’angoisse qu’elle puisse refuser. Il a fallu la convaincre. Je lui ai sincèrement expliqué pourquoi sa participation était essentielle pour moi.

J’avais été impressionné par Kad Merad dans Je vais bien, ne t’en fais pas où il incarnait parfaitement un “type normal” ! Le succès de Bienvenue chez les cht’tis l’a confirmé, une majorité de spectateurs se reconnaît en lui. C’est ce qu’il fallait pour le père de Nicolas. C’est un cadre moyen qui va à son travail tous les matins, qui a un peu peur de son patron et qui rêve d’une augmentation. Avec Kad, j’ai beaucoup parlé de ma référence pour son personnage : Jean-Pierre, le mari de Ma sorcière bien-aimée. Et Kad était parfait parce qu’il a encore beaucoup d’enfance en lui.

La maîtresse est comme une deuxième maman pour les enfants. Elle devait donc être très douce et je la voyais comme une grande émotive. Sandrine Kiberlain, avec ses grands yeux bleus, dégage cette douceur. Elle a l’art de faire passer ses émotions très subtilement, juste par un regard ou une façon de bouger. Elle est l’actrice qu’il me fallait pour le genre de comédie que je souhaitais réaliser.

J’avais été impressionné par François-Xavier Demaison sur scène et j’avais envie de travailler avec lui. A l’instinct, je sentais qu’avec lui Le Bouillon fonctionnerait bien. Il a, du Bouillon, le côté un peu rond, mais il peut aussi jouer l’autorité.

Des acteurs comme Daniel Prévost, Michel Galabru, Anémone ou Michel Duchaussoy ont nourri le cinéma que je regardais étant enfant, et j’avais envie de travailler avec eux sur le film. Avec ces comédiens, au-delà de leur talent et de ce qu’ils apportent, je redevenais enfant.

TOURNER AVEC DES ENFANTS

La première scène est celle de la photo de classe : les adultes, confrontés aux enfants qu’ils prétendent pouvoir contrôler, sont en fait totalement dépassés et piétinés. C’est exactement ce qui s’est passé sur ce tournage ! (…) Mais c’est dans la nature des enfants…

Quand quelqu’un me demande à quoi ressemble le fait de travailler avec les enfants – huit en l’occurrence – je réponds qu’il suffit d’imaginer que l’on est un parent célibataire avec huit enfants à élever, un jour de départ en vacances ! Mais ils sont formidables, et l’analogie que je fais avec l’idée d’un père célibataire n’est pas due au hasard : ils étaient mes enfants et je les adore !

L’UNIVERS VISUEL DU FILM

Certains décors étaient évidents, comme l’école, la salle de classe, la cour et l’intérieur de la maison. Nous savions qu’une part importante de l’esprit du film viendrait de là. Il ne s’agissait pas de reproduire le trait de Sempé, mais d’aller vers l’esprit de l’œuvre. Il fallait que ce soit minimaliste mais sans perdre le détail ; le spectateur devait pouvoir sentir que tout était à sa place mais sans être distrait par autre chose que ce que nous souhaitions lui montrer.

Là encore, Tati m’a beaucoup inspiré. Il a le sens du détail, mais il ne montre que le détail nécessaire pour faire exister le décor. J’aime aussi la mise en scène de Wes Anderson, ces cadres très fixes où tout est pourtant raconté. Il était important pour moi de faire vivre l’histoire dans la composition de l’image et dans le décor. Bizarrement, les décors du film me font davantage penser à des photos que mes parents m’ont montrées de leur propre enfance, ou en tout cas à une période que je n’ai pas vraiment vécue.
UN PERSONNAGE UNIVERSEL, VERITABLE HEROS POPULAIRE FRANÇAIS

Le Petit Nicolas est né en 1959, créé par René Goscinny (également auteur d’Astérix, Lucky Luke, Iznogoud...) et le dessinateur Sempé.

Nicolas est entouré de toute une bande de copains : Alceste, le gros qui mange tout le temps, Geoffroy qui a un père qui lui achète tout ce qu’il veut, Agnan, sur qui on ne peut pas taper parce qu’il porte des lunettes, Marie-Edwige, la seule fille, etc. Les adultes occupent aussi une place de choix dans l’univers de Nicolas : ses parents, sa maitresse « qui est chouette », le Bouillon, le surveillant pas coton, et d’autres encore. Un peu maladroit, un peu chahuteur, mais avec un cœur gros comme ça, Nicolas dit dans le film pourquoi il ne sait pas encore ce qu’il fera plus tard : « C’est parce que ma vie, elle est chouette ».

Et si les aventures du Petit Nicolas ont été imaginées il y a 50 ans, il reste un éternel petit garçon d’environ 9 ans, un peu turbulent et attachant.

Ce sont d’ailleurs 50 ans d’un succès qui ne se dément pas : il fait ses débuts dans Sud-Ouest Dimanche et les premiers numéros de Pilote, puis est édité sous forme de livres d’histoires dès 1960, atteignant aujourd’hui plus de 12 millions d’exemplaires vendus dans le monde !

Personnage populaire et trans-générationnel, Le Petit Nicolas a su séduire les enfants et les parents depuis des décennies, mais également depuis longtemps l’Education Nationale : il est ainsi souvent prescrit aux classes de 6ème et 5ème, avec de nombreux extraits dans les manuels scolaires.

Des générations d’enfants apprennent à lire avec Le Petit Nicolas, comme leurs parents avant eux.

Un patrimoine qui, aujourd’hui plus que jamais, continue à émouvoir et faire rire le public de 7 à 77 ans.
UN PHENOMENE DE LITTERATURE

Ecrit par Goscinny et illustré par Sempé, les histoires du Petit Nicolas font rire toutes les générations. Retrouvez chez IMAV éditions les trois volumes des Histoires inédites du Petit Nicolas.
JEAN-JACQUES SEMPÉ (co-créateur et dessinateur du Petit Nicolas) se souvient : 

Un hebdomadaire belge, Le Moustique, qui je crois existe encore, m’avait demandé un dessin humoristique pour chacun de ses numéros. Un jour, on m’a demandé de donner un nom au petit garçon que je dessinais. Alors que je me rendais en autobus à un rendez-vous avec le directeur de cette publication, j’ai vu une publicité pour les vins Nicolas et j’ai décidé d’appeler mon personnage Nicolas. Le directeur m’a donné son accord et m’a demandé, non plus de faire un dessin par semaine, mais une bande dessinée. Je ne savais absolument pas le faire ! Connaissant René Goscinny, qui travaillait pour l’agence de presse à laquelle j’apportais mes dessins, je lui ai demandé de faire ce travail avec moi. Les choses ont marché ainsi pendant un certain temps, puis René Goscinny a quitté cette agence et nous avons tous deux arrêté.
Nous avons repris avec l’idée qu’il écrive des contes que j’illustrerais. Nous nous sommes raconté nos souvenirs d’enfance, comme le font des gens qui se rencontrent. Certaines situations sont évidemment un peu inspirées de ce que j’ai vécu. Jamais René et moi n’aurions cru que Le Petit Nicolas allait devenir ce qu’il est aujourd’hui. Nous fêtons cette année ses cinquante ans avec de multiples manifestations. Ce film est un peu la plus belle bougie du gâteau d’anniversaire ! A titre personnel, cela me renvoie aussi à la nostalgie parce que je regrette l’époque où René et moi travaillions ensemble. D’un point de vue cinématographique, je crois que ce film est un excellent moment, hors du temps, hors de tout, face à tout ce qui, dans la vie, nous oppresse et nous écrase.

ANNE GOSCINNY, fille de René Goscinny (co-créateur et auteur des textes du Petit Nicolas), explique :

A propos de l’affect particulier que les gens ont pour Le Petit Nicolas, beaucoup d’explications sont possibles, plus ou moins simples, plus ou moins évidentes. Le monde du Petit Nicolas, bien que fermé sur lui-même, n’est pas pour autant sclérosant ou angoissant.

(…). Les rapports qu’entretiennent les personnages entre eux sont très rassurants. Par exemple, quand les parents se disputent, il n’y a pas de divorce à la clé. Juste une tarte aux pommes qui vient sceller la réconciliation. L’enfant, qu’il soit lecteur, spectateur ou même personnage, n’a aucune raison d’être angoissé.

L’autre explication, peut-être plus littéraire, repose sur le vocabulaire et le langage. Dans Le Petit Nicolas, le langage est presque un personnage à part entière. Il a un rôle majeur. (…)

En tant qu’amoureuse de littérature, je pense que ce film peut faciliter l’accès à l’œuvre éditoriale du Petit Nicolas. Il y a beaucoup d’exemples d’enfants, ou même d’adultes, qui sont allés vers un livre après avoir vu le film dont il était tiré. Je suis très heureuse de cette aventure, très heureuse que Le Petit Nicolas ait eu la chance de croiser Laurent Tirard et Grégoire Vigneron, et bien évidemment Marc Missonnier et Olivier Delbosc.
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